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te avec qýelques raves' pnysass, de'- a
faires du jour, en a reçu ecoue étrungut et
saîve confidence, e.qte, nous donpom
titre de8, 1neigpneel, carilfalim queo uitu
soit connu

-- Ah ! daml mat ont monsieur, nous
voterons Pour Louis Boiaparte u;mais
c'est pas pour des friies,. allez ; j'comiip-
toits bon- qu'une fuis président le la r-

Publique, il lui ensiera 'les"' emis pour
prendre sa place et faire de'la bonne oui-
vrage comme son oncle !, 'Vq notre jdee,
qjuoi, et tout ça Pour le bien de la chioe !i.

Voilà o/renu .sont .arrivéeos les opinions
des ecampagnes, pr ,scept mtois de 'dél
mocrittie régntcit." Les pop)ulatuos, que
'dirige plus particlière nt l'instinct de la
-oniservation et 'dé .Porde, aspireî, apris
le fantôtoe du despotisme !

(0Jinion )
-A la suite d'un décretsur ta i.estitution

'des biens de la famille de Lotus'luilubpe,
Mlle la duchesse d'Orléans a. dit-on, re

fusé les 300,000 fr.annuels que lui .au

rait son douaire.
"-Les districts sud d"irland snta

'tuellencint dansun état de deiuu-revolte.
le Standard semble regretter quIe i'tat de
.iég n'ait pas été proclamé.

-Dans li nuit du 10 aiu I courant,
dix-sept arrestations ont tL ,tré s à
Clomnel,' par-suite' dla découverte d'un
comtlot organse pour fare vad'r O'Brien
et ses amis.

-Le Prince de Galles, ettré êà Ilull
-aisemainue derniere, a rapporté une boite

riuvée en mer, dans laquelle était un bil-
let ain: conçu : «ILes vaisseaux de Sa
.Maje , PInvesigàtor et o r Etrprise,
onit arrivés àlabaie de Melville, le 28

aout. Tott va.bien. Ils se dirigent vers
le nord a la rechérche du capitaine Franc-
klin. Cc bille't es'écrit705e de latitude
N.et78aede lonitude Qe conquele
recueilera est prié' d le' etrePnee'à l'aini-
rautéó"

-Le roi de Prusse vient d'accorder la
ilcoration de l'Aigle-Noire' à L Emma-
iuel Arago, rministre plitipteitinure lu

gouvernement franças.
-Le 3; a Feirire, la foule s'cst pprtée

:à l'htel du consul d'Autriche ; elle 'a en-
levé l'aigle impériale, pénuétro Jans les
aoppartcents du consul, et jèté ses meu-
les par les feneétres, tout bouleversé, et

'brûlé les papiers et les documents. Des
individus d'un aspect sinistre init. rins part
-au mouvement. Cela suffit-pour ci faire
apprécier le caractète.

(Pùlrie.)
-M. Raveaux, cha.gé d'afFaires du

pouvoir central allemand, a fit présenter
ane nouvelle note au directoire du canton
du Tessin enr réponse à-sa dépêche du 5
octobre, Lepouvoir central déclare que, ne
pouvant obtenir satisfaction par la voie di-
plomati.ue, il va recourir à des voies
coërcitivets.

-Lo.prince de Capoue. se rend à Gi-
braltar, par Séville et Cadix, et. non
en France, ainsi qu'on l'avait annîon-
ce.

-Le contre-amiral Albini, commandant
l'escadre sarde, forte de 11 btiimîents,
est allé dès sotn arrivée à Vénise faire vi-
site au gouvernement provisoire. Il a dù-
claré que son retour avait pour objet de
débloquer la.ville et de la défendre ci cas
d'ataque.

-Selon une évaluation sans doute exa-
gérée, il aurait été commis à Viennie en-
viron pour 20. tillions de flurins de de-
gåts.

-Dernièrement à Mayence, en croit-
:ant uit terrain, on a decouvert une éiée
romaine à poignée chargent et doint la taile
et ornée île trois petits médaillons en or,
et porte ces deux inscriptions: ciorira-
.lugusti Flicilas Tibcrii. Cette arme
a probablement appartenu à l'empereur
Tibère. L'on évaluePlor des trois médail-
Ions à 650 francs environ.

-Voici la statistique de la monarchie
autrichienne :

La Bohème, la M a'raie, la Silêcie
.auchieiine, l'Autriche au-dersus de lEns
et lAutriche au-dessous de l'Enns, le
Salzbour, la Styrie, la.Carniole, lu Tyro
et le Voralberg, provinces allemandes
comuptent 11 millions 993,617 habitants
la Hotigrie, la Croatie dite civile et l'Es-
glavonie, la Transylvanie, la frontière mi
litaire etla Dalnatie appartenant au pro.
vinces hongroises, ont 14milions !66,S78
ames. Ainsi ces 26 millions s'opposen'
au:c udilions i80,20S habitan a des provin'
cos slaves tde la Bohéome qu'aux 4 millionu
740,000 Italiens du royaume lombardo-vé-
iicia. Mais ces psro'.ines allemandes nu

présence à Caiui signalée à l'autorité su-
périeure.

'On9amt qu-l existe cn ce moment à er-
lin un congrès démocratique. Voici le
programme publié par ce conigrès:·

" 1. Le sol est une' propriété collectiv'e
le l'humanité. Aucun individu n'a droit
de propriété au sol. Celi qui le cultive
a le droit Tea jouir autant 'que le ré-
clament ses besoins et ceux de sa famille ;
'le reste écleot à. la comnunauté, vil
qu'aucun travail n'est individuel, mais
social. La propriété' privée' moderne est
le resultat de la produdiloi basé sur P'an-
tagonisne des clases et de' l'exploitation
de l' onhomme par lhomme. Dès que la>

guerre du polétêriat cbntro la bourgeoisie
sera dciudée, et de ce mnjoit là etil, la
révolution est faite,'la. proeP'tè ècessera
d'être privée pour devenir sociale.

" 3. Tous les hommes ont le droit de
satisfaire pleinucmenut leurs besoius maté-

'l .° "t .n'y a qu'un Etat
ou il' ymai tplus ucun privlège matriel
qui suit humaim.

S 4 Touis les hommes ont pour devoir
d'augmenter le capital social par leur trt-
vail et par leur capital. Celui qui ie
veut pas travailler n'a nucim droit dhe sa-
tisaire ses besoins. Ilnu'y a ique le pro-
ducteur qui puisse être consommateur.

" Ces bases posées, voici les censé-
quences .

'' Tous les biens ségneuîriaux, toutes
les mines appartenant à iîes compagnies,
etc., seront déclarés biens de PEtat, pour
cultiver la terre cin grand, selon les moy-
ens de la science. Oni dédominmagera les
propriétaires par une rente de 4. p. 100
pour le terme de vingt ans.

I 2. Les fermiers payeront leurs fer-
mages à l'Etat. Le propriétaire qui n'est
ni fermier, ni paysan, n'a aucune part à
la production. Sa consommation est un
abus.

" 3. Les banques privées seront rom-
placécs par les banques ce l'état. Met-
tant le papier monnaie à la place île l'or et
de l'urgent, il organise le crédit pour tous
et relie à la révolution les Ointérèts du bour-
geois conservateur. -

"l 4 Tous les moyens de transport, che-
mins de fer, canaux, bateaux à vapeur,
etc., seront déclarés propr:été Il PE-
tut.

" 5. Le droit d'béritage sera born'é.
" 6. Introduction d'impôts progressifs,

et abolition dl'imupéts le conutsoimîua-
tion.

"4 7. Les fonctionnaires tue seront pus
payés selan leurs grades, muais selon le
nombre île leura grades et de leurs besoins.
Cette loi peuit tire moilifiée vingt-inq ans
après la fondationtie la républigue.

Sl 8. L'Eglise est entièrement séparée
de PEtat. Les communes . vpayeront leurs

;ecclsiastiques.
" 9. La justice est gratuite.
- 10. L'éducation est gratuite.
- 11. Coërcition du travail pour tous.

Point d'armées oisives. Les armées

t' seront en móIme temps industrielles ! Il
- faut que Parmée produise, aui lieu de
s, consommer exclusivement. C'est un uno-

yen d'orgarisation du travai . . . .

e 12. Etablissement dateliers, - natio-

'NOUVE LUS B'EROPE
.usQu' A u 25 No.vEMDRE.r

ce Senmer est arrivé hier a:.soir à Newv-York-
.re ' aphlégIPle lous transmet les inouselles su-

Iieterre.-ArL:eit abonlant pour les
amiures commerciales -Lorn liurne.7taitdn-
gere ,iueentinalde le 21, et on désespèred <t sa
guerison -Toatldes cas ie cholra,1715: tmorts,
lto; guérisons '320 ;eos iritement 375'-Li
Ecosse la mrtaitUW est plus graide.

Irlaaneî.-Martmuu a été tr-uvé coupable
mais sa ie-iînuee n s"u. encore été proiuaincée

I'rancce.-Onéprouvaitîilne% sfie allarme au
sillet du r;utod'i'tc Iii5icuiurs pirnnoes

.i.ît iuhilarLsIpic iiiste licraLinte qu'elles
éprnovalent. OncroyaitgénéraleetqueLouis-
>apdéoc. serait le candidat heureux ; rependant
le ptORvoir de tout le gouvernement est nis eut leu
in f:imur de Cavaignac. Le choix des ré.ubli-

cains rouges baance encore entre Letln-Rol n et
uspiii. On craignait une insurrection de leur

part. ·.,

Astricie. -. Messenhausen, commandant
les révolte.s de Vienne a été condanmé a être lenu-
dii ;.mais fila demandede ses asiL, il a eté fit-
silié, le an, Windischgralz syant refusé C idiff'-
rer l'exécution jusqu'à ce qu'on connût la réponse
de t'empereur a la requête um uim avit été présen-
tée en fiveur dLiu prisonnier. Plusieurs étudiatls
et coibatauntsont été fusillés.

Prix des Céréanles.
anrine, des Eats-lunis, 25S d.d. u Ss Gd.

Cuada, a27s il:28s Gd.

On lit dans le Monitrel Gazette, du 13
SDemut:Frèrcs de la Doctrinc Chriljenne (bran-

chte le Jésites, nous dit-on,) nmné Faci e-t ./r-
site sont arrivés ici Saniedi, ventnt le France. Le
Frère Facile est envoyé conme supérieur pour
rempacer le frère.-Sulam qui est parti hier pour
la France. Less.tisuiteschasss d'Europe s ré-
rugient enl Canada."

Nous apprenons avec plaisir l'arriv6e de
deux nouveaux instituteurs de l'ordre si
éminemment utile des Ecoles Chrétiennes,
et pour dissiper hes craintes du rédacteur de
la Gazettel de .M11'onttréal, nlous Passurons
Iue les pauvres Freres me sont pas pluis
et peut être moins Jéuites que lui.

Au reste, quand ils seraient des Jé-
suites, :quand les Jésuies cnssées de l'Eu-
rope se réfugeraient en Canada, il ni'y
aurait cin cela nen de bien allnrmant ; au;
contraire le pays devrait se féliciter de 'ar-
rivée parmi nous, d'hiommes éminents sous
tous les rapports, qui par leurs connnissan-
cesvariées, leurs talents,etsurtout parleur
habileté sans pureille dans Pl'édu'tion de la
jeuetSse, rendraient au Canadahr tdes ser-
vices inapr'ciables.

i - -

Nos infornctrs nos lecteurs le la cam-
pagne que nois allosns commencer sous
peut le' jouir la publication d'un petit traité
d'agriultuqre, qu'un niii a eu la complai-

dance de noUus coimlmtiuniquer. Nons sai-
sissons cette occasion pour lui adresser
Tios remerciments. Ce tmité a un grand
avantage sur les autres qu'on publie ordi-
nairement en ce qu'il a été fait expressé-
mentphnur le pays par un Européen-oqni
y it résidi. pendant. plusieurs années.
L'ouvrage fut d'abord 'écrit eut anglaisi
onu le juca assez utile upour que feu nes-
sire Dufresne etur de St. Gervais consen-
it à en faire fune traduction, aecompngiée
des nombreuses remarques qu'il avait ci
oceasion do faire dans ses infatigables tra-

s vaux dansl'agriculture.

Nous voynls par les joturntatux de Mont-
réal que la navigaion u'est pas encore
close dans cette partie du pays : il y a
atussi très 'peu de neige dans les cie.

fmins de cette ville.

ant pia' peupiîles clnèéieril d'Allei liaux. L'Eint garantità itence a tous
' s atî dý île Ingro O;u: cntrair, 'pI- le- travaillettr , et sòi né qui sont iii-

si1u pr'ovinces austo-allemandes ont une 'cpnbles de travailler. , Il
yîopus1dnb slave pr pondéünte, et de Un du nîosjournaux ,indlhstn es dit ait su-
nii.n les p vinces honî'rises contiennent j de ce pregramrne:O v.t que la
pîli de Slaves et d'Alfomands' que' de révolution tproute'enmpFrante un temps
Maegvars. La réparation de la prépond- d'rrrèt et provoque un mouvement det i. îc-
rtr c réciproque dela. niasse du peuple, liai, elleanrclhc en Alleni).«le a lia, de
h avrè-s les. natiouiîlitéstréunies sous l'Autrii géants " Il y a bien aùssi un temps d'ar-

ci et'différente, et elle e5tdéfavorableaiu a tVienne.
Alin atds, ax IIotgrois et 'au, italiens.
Dains freio provinces ci-dessus indiquées, AnnÉnces.nouvelles de ce jour,
il y a 7- millidns 22;97 Slaves, tadis t î :c .

. JvStruzments e m u...Hcmn
que. lamas e des Allemandes nest qtue île Liuurs etc.--WV.'LeClninait.
5nillions S33, 178 ; dants'dix-huit pro- P/ier aveidre.-W. :Hniiltoii.
vinces, lesHlongrois ne sont ue 5 nîîlhons J!ancs pouý Conmiissaire d'icole:
.177,9 10,- 'itles Italiens 5> millions..60,000
Amisles fornt4 poi; 100
cesà-Jieprès de la noitié de toute' .a

monarchiie autrichienne, "
_______ là LAPARIL.

On écrit le Calais, e 10 noveilur :~

S" Iilads, les sicurs Vise-Artlhur
'fuý tes, Patrick, Savage, Jahrn Otth n

Edw'.ardRoche, fon Caven L' t Edwar
err chiancelle quand .Iihonneur,

ont dbaî ill a e et là.bone foi le 'c'oi pas."
jours, à Calais, venant dAngleterre i ild
étaient munis de poignards et île pistolets
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chargés et se réfugiant en Fratîce poutr se
i'ttre a labri les poursuites doigócs· .

'onti e eux par le gouîvernentent anglau1  Arrivée du Canada.
conne aant pris part à"Pinsurreion d'Ir-
lande.' Leurs armes ont été saisies et leur

î Dans IoR élections tui-viennntUdo E
teruinier à Tei-renleuve, le parti libéral a
remporté la .victoire.

La lecture sur lo s'ec/ant 'art de lim-
primîerie à eu lieu avec succès à Montréal.
L'auditoire a été trè' nombreux.

John<rottyet John Lifford, employés
ilc 'AiyIe,' dceb lunatiques à l3ca-upart,'
ont été euiprisonnés s6us.soupçoi d'avoir
mis le feiui aît étnbles 'qui ont [n aé 6 dei-
nièrcnmdnt prés'de cot-Asyle. .

* lya actuellcntt a Londires 9zs000
Oivriers l$i se trouvent ens ouvrage.

Intompérance.-Un.correspond nt du
ournal.de: Quécc Phdorme qu'un houtine

dunon de .Anselnie Leblond vient de
otiiirpar s diea nem éanee, idans

la paroisse île'.Si. SimoiÏn. Ilùnvoit obtenu
sa boisson dans dès aibèrcnti heen-
cices.

Il doit y avoir ce soir à lqiheures en
dehors de la lorte St. Louis,un feu 'arti-
fice ci conmlmoiatioi du prenier ciali-
rage au gaz de cette ville.

Llectiine municipales. 'Les. messieurs
seivants sont ceux dont les .sis ien
nent vacants aurrmois de Février

S. F. îeau er., quartier' . .eann;
J DeanEcr. quartier St. Louis; G. Ma-
guire Ecr. quartier champlain ; G. Hal
Ecr., quartier du l'alais ; J. Gillespie Ecr.,
quartier St.. Pierre J. Tourangeau Eei
quartier St. Roch.

.ýfottarde.-Un journal du Haut-Cana-
la dit que deux cultivateurs du comté do
Ialdiianl, district de Niagara, viennent

de construire une maniufactuire pour la pré.-
parationl de la moutarde et que leurs aliai-
res sont déjà fort étendîues, 11piaraîtrait que
le climut de ce pays serait .très ijivorable
à la culture de la plante dont provient la
moutarde.' C'est une entreprise qui ne
peut manquer d'être avaiïtageuse àa ceu
qui l'ont -ex6cutee, et au pays en grié-
ral--(Míllnerve..) ·

PPcHER E DU LAc iUCo..-M. tlliot,
de Niagara , du 13 octobre i iS18
noverbre, 900 biarils de harengs et de
poisson.blane, dans le lac Iltiron.-Idem.

Agents etc.

ri- Nous prions ceux le nos .souEcrip-:
teurs qui voudraient bien se constituer ;gen
pour notre Jouinral dans leurs paroisses res-
pectives, de vouloir bien nous le faire
connaître au plutôt, afin que inus pissiols
publier une. Lxs'rE 'ACETrS, auxquels
les autres abonnés s'adresseront soit pour
Payer ou recevoir le jourual. Suivant nos
conditions nous doemrons le journal gra-
lis pendant une année, à ceux qui oluts
tourniront quatre abonnés nouveaux.

Nous sommiles très reconiaissant envers
les personnes qlui ont bier voulu inous ailer
île leur iniuence pour répandre la circu-
lation de. .notre feuille dans les familles île
la caipagine. L«encoiragement qiue nous
avons ou en commençant, a été dles plus
flatteurs, et c'est avec cmpressenent qIe
trous annonçons à ces personnes, qu'au-
jeurdhiiui le nombre des lecteurs augmnclte
graduell-nient chaque semniaine, coniie
on le peut voir par nos correspondances,
que nrois publions assez souvent.
13rea u du Journal

14 Décembre, 1848.

Liste des Agents.
lr'-Les Messieurs suivants, nomini&s ageits de

notre Journal, sont autorisé par nous, u recevoir
les argents, et -t ciidoneru quittance.

Montreal,..............MM. E. R. Fabre, éer.
lpenign, . ·...--... A. Dallaire, instit.

SlierbruSke, .......... 1). NI. St. Cyr,
Stirsie. ad,........Tr. t'abt 6 Champeaux,
Si. Tin.s (ci bas.).. Mr. l'aóli Kyronne.
Cau'au-Riciher,.........L. C. LeFrançois, 4cr

Correspsondanmce.
Dîle. Justine C.... lnst, château Richer.-

12 tis i;journaux expidiés.
M. P. L..... Ste. Foye.-6 itunis.
M. A. '... Eccl. Collège Ste. Anne.-

10s. nous somtme1ios très sweiibles à la
haute opinion que vous entretenez le
notre journal.

A. A. R... écr. St. leniri.-G mois
journaux expédiés.

L. C. L.... châteaux Richer.-L.ettre
reçue. le journal va lre expédié nu
nouvel abuiriné ce jonr. Vous rece-
vrez prochainement ce qutre vous ieman-
dez. rAercil de votre zèle.

Narcisse P.... écr. Rivière du Loup.-
Lettre reçue, journaux expediés. Nous
n'avons pas le Nos. parus. C'est coi-
te vous pensez, payable d'avarice pour

ce prix.
M., J.. 1BR.... St. Nicolas.-Lettre re-

çue ; très bin.
mr. 1'. 1).... Baie St. laufl.-Lettre reçue.
Messre J. 13- C... Stanstendl.-Lettre re-

çue ; une ilote accompagne ce numéro.

Girf:nisoN Du citoltn A RAit .E
CtiLonoronat)iît.- Nous' avons an1noncé
que le chloroforme n alté enpluov avec
succès en Angleterre contre le choléra.
Voici lu traitment employé par M. 111,1
chîiruîrgin attachîê à P'hospice dle Peck

itMettre le patient au lit entre des cou-

vertures bien chades, lui donhner in ve-
re d'aeu-de-vie dins de in e rliude, tat i
lu sucre et desè picces ; le frictionner avei
îCle 'lnelleclîsiuile,, ' trempie dans!lt
tilîxture cOluposée île :liniment, i;poîlî
coI f.; liniment, camphre utt.
et exbrelt. lladone.

A 'q r sr toute la surl i
corps des rasi pî de soy:clu'
mettrele p<tient sous Iinfluence du hiòro-

forme par in l Íitioti, le mainteuir uiot-
mnent sous cette iiluende awusi Jlngtemps
,tie les syptmes--fâcheu:, rcpraiîîenit,
ce qui a . sovent quand l'elkt d(u.
chlorforme cosse et que le ialadle reprend
connaissance. lI.taut donnter inttervaljle
de petiés qltantitè's d'eà ude-vie et:d'en ;

pour nourriture, 'de Parro-ootlair ou
du lait,:et pour boisson del'eau et du luit
oti uit sàdavýate'r avec ui peu d'dau-de-vie.
S'abstenir de toute autre cliéó on guise 'de
médecine, et se confier au 'efforts de' la
ntature pour échapper a l'infection de la

" Je n'ai pas besoimi le recommander
de grandes pré.cautions- dans l'administm-
tien dt chloroforme, et le boin de ne pasî
pousserlPinhialation. trop loin. Dans quel-
ques cas, le patient dormira vingt minutes
ou une demi-heure, dans d'autres plusieurs
heures; ietà son rèvei se rarepris parles

-vonissements et les crampes; .il fnudra
alors employer.de nouveaule' ciloroforme
et replacer avec beaucoup de mesure le
patient sous son influence-jusquà la dispa-
ritign le ces symptitmes,

I 11nous est arrivé une fois. demployer
le clolroforme pendant vingt-quatre leuî-
res, avec des intervalles. En otutre, la
réaction, après l'emploi du chloroforme,
peut-être assez forte pour exiger une sai-
gnée générale ; cela nous est arrivé deux
fois avec Leux personnes de complexion
replète let de tempérament sangulin : Pune
était tutne nîlrrrice et l'autre Un grçonî d
ferme. Si ut navait lias pous la mai
l ll'p:fril très-siml e"it mltI "é d"uts les lié-
pila auz polir admiuistrr le chloroforme, il
sufl eil'en verser plein tue petite cuiller à
tfié sur Une ervittte."

Le ElIussIgné
VENÍT 'DE. RECEVOIR ET OFrJl

EN VENTE
AU IlLus as p -

UN ASOlllMLENT

d'.1trun111ts de Musiqne
ON ANT n Cornts. Ctatim-uts et a,..

ne. Guiltares et esîs, c,.
prüceIteurs.

Il a .miinsiîes 'aNo.Ig 'q . VIN-

lluîeoirs, rior-alx. eâliiý. iîmt-. 'In re ,.
jei le rasntts ; Dés et ilo llir.;e, llsuîle îk Ciii
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Ea u it coIr-gîte Le.

cnes, rsnaitues, lIn, dés, épingles.
chaînes. , , aitr-s i >ura.
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'.'ariutî lù (Pn ticlu- - c àt.
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P>OUR COMMISSAIRESnr:îs iCOLElS,
A vetdlre à ce bureau.
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Blancos pouir Comtmissairos d'Écoles.
Qîuébec, 15iDéc. 184S..


